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Octobre 2026 

Bulletin d’information de l’association Solidar’Birmanie 

 
     Lors de notre assemblée générale en mai 2026 nous avions évoqué de nombreuses informations qui 

nous ont été communiquées par nos correspondants birmans reconnaissant des actions que nous menons 
avec Solidar’Birmanie . La situation dans laquelle se trouve le pays est toujours aussi problématique. La sécurité 
reste très aléatoire selon les régions. Les denrées alimentaires essentielles aux familles et aux enfants (riz, huile, 
œufs) sont en forte hausse de prix. Le pouvoir d’achat est considérablement diminué. La pénurie alimentaire 
entraine le déplacement des populations des régions en conflits de guerre vers l’ancienne capitale Yangoun. 
Enfants et familles logent dans des abris insalubres des quartiers défavorisés. Déplacés, les enfants ont 
abandonné l’école. Ils sont envoyés par les parents pour ramasser tout ce qui peut être recyclable afin d’en 
retirer quelques kyats (monnaie birmane) à la fin de la journée. Pour ceux qui travaillent, les salaires n’ont pas 
augmenté de plus de 1 à 1,50€ par jour. L’insuffisance d’approvisionnement en carburant a provoqué une 
importante inflation du prix de l’essence et a entrainé le ralentissement des activités de production ainsi que 
la mobilité des birmans. La situation étant difficile, les demandes d’aides nous parviennent. 

 

TRANSFORMER LES HISTOIRES EN ESPOIR « UN CŒUR UN ESPOIR » 
 

     Les projets auxquels ont participé les donateurs de Solidar’Birmanie ont été une réussite. Ngaih No, 
petite fille de 12 ans opérée en novembre 2024 pour plusieurs malformations cardiaques vit dans le foyer 
scolaire de Guillaume. Elle a retrouvé le sourire, va à l’école gouvernementale, a beaucoup grandi. Ses résultats 
scolaires sont très satisfaisants. Récemment Ngaih No a remercié Guillaume reconnaissante que la vie est une 
chance et un bonheur « merci de m’avoir sauvé la vie ». 

 

 
 

           Ngaih No opérée du cœur depuis 3  ans 
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     Lin Lin Htet une petite fille de 8 ans opérée en avril 2026, vit à Yangoun dans sa famille. Elle n’a jamais 

autant souri, mangé, et joué avec ses amies à l’école gouvernementale. Après son intervention, elle est retournée 
dans son milieu familial composé de sa maman diabétique qui vient tout récemment de subir une amputation 
de l’index de la main. Lin Lin Htet a été recueilli au foyer de Guillaume pendant toute l’hospitalisation de sa mère. 
Son papa continue à travailler avec un salaire très faible et aléatoire. Elle a été parrainée en juin 2026. Cette 
action de soutien consiste à assurer une aide financière mensuelle pour maintenir les liens de l’enfant dans sa 
famille, lui assurer une bonne alimentation et le suivi dans son parcours de surveillance médicale opératoire. 

 

           
 
     Le budget de soutien parrainage mensuel (35 euros) comprend L’achat de 24 kg de riz, 2 litres et demi 

d’huile, 30 sachets de boissons aux céréales. Des cours de soutiens scolaires complémentaires pour palier à son 
retard dû à sa pathologie, achats de fournitures scolaires et vestimentaires.  

 
Phyae Phoo Ngone une petite fille de 10 ans, originaire d’un village isolé de l’état Shan en Birmanie souffre 

d’une malformation cardiaque rare et complexe. Son cœur ne possède qu’un seul ventricule fonctionnel, une 
pathologie aggravée par des complications pulmonaires. La famille vit dans une grande précarité. Le papa de 
Phyae Phoo Ngone est lui-même malade et entièrement dépendant de sa femme au quotidien. Sa mère 
journalière dans une briqueterie travaille sans relâche pour subvenir aux besoins de la famille. Solidar’Birmanie 
s’est engagée pour aider au financement de l’intervention chirurgicale. Les premiers examens pour poser un 
diagnostic précis en vue de l’intervention chirurgicale à Bangkok ont été réalisés. L’avis des chirurgiens est le 
suivant : aucune opération ne pourra réparer complètement son cœur, mais une intervention reste envisageable 
pour en améliorer le fonctionnement et soulager son organisme. Au regard des informations données par le 
chirurgien la maman de Phyae Phoo Ngone informe qu’elle avait renoncé au projet de cette intervention vu la 
gravité de l’opération.  

     Les dons versés par des fidèles donateurs à Solidar’Birmanie seront affectés  pour prendre en charge  la 
chirurgie cardiaque d’un autre enfant.  

 
Déjà en contact avec quatre autres familles dont les enfants souffrent de malformations cardiaques plus ou 

moins graves. Il y a trois filles (2, 3 et 8 ans) originaires de Yangon, de l’État Shan et de l’État Chin ainsi qu’un 
garçon (7 ans) originaire de l’État Chin. Pour les petites filles de 3 et 8 ans, l'opération est plutôt simple et le 
chirurgien est d'accord pour les opérer. Pour les deux autres cas, c'est un peu plus compliqué... 

 
 

BIENVENUE AU CŒUR DU DROP IN CENTER  NIMALAY. 
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CENTRE D’ACCUEIL DE JOUR 
 

 
 

Après un an d’expérimentation, c’est en juin 2026 que l’ouverture officielle du « Centre d’accueil de jour » 
a été officialisée. Le soutien financier  décisif de Solidar’Birmanie a permis d’ouvrir pour l’année scolaire 2026-
2027 une toute première classe,  faire tourner le centre au quotidien et changer très concrètement la vie des 
enfants déscolarisés qui vivent dans les quartiers les plus démunis de Yangon. Derrière la précarité de leur 
quotidien il y a des enfants au potentiel immense qui n’ont tout simplement pas la chance d’aller à l’école. A 
Dagon Seikkan des dizaines de milliers de familles vivent dans une grande précarité. Beaucoup sont arrivées 
après avoir fui la guerre ou les violences et vivent dans de petites maisons improvisées, parfois sans électricité 
ni eau courante. Les parents travaillent souvent comme journaliers dans des conditions difficiles et pour des 
revenus très faibles. Les enfants dès leur plus jeune âge participent eux aussi à la vie de la famille : ils s’occupent 
des plus petits, effectuent les tâches ménagères ou parcourent les rues pour ramasser des canettes, du métal et 
des cartons à revendre. Pour ces enfants l’école devient souvent un luxe inaccessible. C’est en passant dans ces 
quartiers pauvres que Guillaume remarque que certains enfants qui passent leurs journées dans les rues. Il crée 
des liens avec eux et propose aux parents de les accueillir pendant la journée au Centre de jour. Le Centre devient 
un endroit sûr pour reprendre une vie scolaire, partager un repas complet et équilibré à leur arrivée et un goûter 
avant de repartir, prendre une douche, se changer avec des vêtements propres, découvrir et retrouver le plaisir 
d’apprendre et surtout reprendre espoir dans l’avenir. Au Centre les enfants bénéficient de cours adaptés à leur 
âge et à leur niveau, de matériels scolaires gratuits ainsi que d’activités éducatives et ludiques avec 
l’accompagnement d’une enseignante. L’équipe veille à leur hygiène, au bien-être et aux petits problèmes de 
santé du quotidien. L’environnement créé permet à l’enfant d’apprendre, jouer, poser des questions et retrouver 
progressivement confiance en lui. Après quelques semaines seulement les premiers changements sont visibles, 
l’enfant ose poser des questions, participe aux activités et se montre fier de montrer ce qu’il a appris. Grâce à ce 
soutien le but pour l’enfant est de retrouver progressivement le chemin de l’école. L’équipe de Nimalay assure 
le transport de tous les enfants en venant les chercher chez eux le matin et en les raccompagnant à leur domicile 
le soir afin que le trajet ne devienne pas un obstacle à leur scolarité. 

Conformément aux statuts de l’association Solidar’Birmanie qui a pour but d’aider les enfants et familles les 
plus démunis et faciliter l’accès à l’éducation, nous avons décidé en soutien à Guillaume et son Association 
Nimalay d’octroyer un don de 3 100 euros (financement d’une année scolaire de juin 2026 à juin 2027). 
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Les postes de dépenses sont répartis de la façon suivante : 
 Encadrement et pédagogie : salaires enseignante et assistante, fournitures scolaires et activités, sorties, 
 Alimentation  
 Transports  
 Hygiène et soins de santé (consultations médicales, premiers soins, médicaments et examens 

médicaux, vêtements, 
 Soutiens aux familles pour assurer les besoins de l’enfant et faciliter sa venue régulière au Centre de 

jour. 
 

Au DROP IN CENTER L’HISTOIRE DE KYAL SIN, UN REVE EN MARCHE 
 

Kyal Sin, vit avec sa mère et ses quatre frères et sœurs dans une maison de fortune. Chaque jour la famille 
parcourt les rues pendant près de douze heures ramassant canettes, métaux et cartons pour moins de 1,50 € 
par jour à peine suffisant pour un seul repas. Pour Kyal Sin et ses frères et sœurs, aller à l’école restait donc 
un rêve lointain. Aujourd’hui elle franchit la porte du centre avec des étoiles dans les yeux, chaque jour la 
rapprochant de son rêve : enfiler son uniforme, aller à l’école et peut être devenir couturière.     
 

 
 

Kyal Sin et sa famillle dans sa maison 
Une chance pour Kyal Sin d’avoir été choisie par Guillaume pour intégrer le DROP IN CENTER 

 
A Yenangjaung dans la région de Magway, la violence s’est effroyablement rapprochée de l’école « 

Light of Love » Zoé, La directrice de l’école doit faire preuve d’initiatives et de débrouillardises pour 
contourner la corruption et la terreur infligée par la junte . Elle doit protéger les jeunes garçons en créant 
un foyer pour qu’ils ne soient pas réquisitionnés par l’armée. 

les difficultés économiques continuent d’affecter presque tous les aspects de la vie quotidienne. Les 
économistes estiment l’inflation entre 30 et 35 %, tandis que les prix des importations de base et des biens 
de première nécessité ont augmenté de plus de 50 %. Le prix d’un œuf se situe désormais entre 600 et 700 
kyats ; avec un revenu quotidien d’environ 10 000 kyats pour les ouvriers et les vendeur. (10 000 MMK = 
4,24€ soit 1€ = 2353 MMK) 

Au début de l’année scolaire Solidar’Birmanie a contribué à l’achat de 9250 kg de riz ce qui permet de 
nourrir les enfants de l’école. 

 
A Anisakan les sœurs Salésiennes de Don Bosco poursuivent leur enseignement en regroupant les 

enfants des familles pauvres de la région qui se trouve également dans la division de Magway. L’aide 
apportée par Solidar’Birmanie leur permet de donner plus d’espoir à ces jeunes enfants. 



 
5 

        
 

 
 

A Yangon toujours chez les sœurs de Don Bosco, Solidar’Birmanie a fait don des salaires des 
instituteurs pour l’année scolaire. Les sœurs ont cette capacité de rassembler beaucoup d’enfants des 
bidonvilles et de les faire grandir dans la joie et leur montrer que la paix est un bonheur. 

Le salaire des 9 enseignants représente 2750€ pour 6 mois d’enseignement. 
              

 
 

 
 

 

 

 

 

 

En plus de l’enseignement traditionnel, les 
sœurs apprennent aux enfants à vivre en 
communauté en partageant la vie journalière 
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«  Un don même petit peu transformer une vie. » 
« Ensemble nous pouvons leur construire l’avenir qu’ils méritent » 

 

En rejoignant la communauté des donateurs de Solidar’Birmanie, vous soutenez durablement 
notre action tout en bénéficiant d’un avantage fiscal : 66% du montant de votre don est  

Déductible de l’impôt sur le revenu  
 

Vous pouvez nous retourner vos dons en visitant notre site, www.solidarbirmanie.fr   
Ou bien par virement (RIB ci-dessous) ou bien par chèque à l’ordre de Solidar’Birmanie à l’adresse 
suivante  

                Association Solidar’Birmanie 8, Allée des Mandariniers 30000 NÎMES  
  
Nous souhaitons sincèrement que les projets soutenus par SOLIDAR’BIRMANIE retiennent votre 
attention.  Pour tout renseignement complémentaire nous restons à votre entière disposition.   

Nous espérons que vous aurez à cœur de rejoindre le cercle de nos donateurs et d’agir ensemble 
pour plus d’humanité dans ce pays.   

  
 

Journal Officiel Annonce n°437 30 GARD ASSOCIATIONS  
Organisme d’intérêt public ouvrant droit à la réduction d’impôt  

  
Patrick Pesenti (Président) : patrickpesenti1953@gmail.com   

Andrée Fraisse  (Secrétaire) : andreefraisse@yahoo.fr , Patrick Durieux (Trésorier) : pam.durieux@gmail.com   
Patricia  Blanc : pblanc.lesgourmandises@gmail.com 
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un rêve lointain. Aujourd’hui elle franchit la porte du centre avec des étoiles dans les yeux, chaque jour la 
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Kyal Sin et sa famillle dans sa maison 
Une chance pour Kyal Sin d’avoir été choisie par Guillaume pour intégrer le DROP IN CENTER 

 
A Yenangjaung dans la région de Magway, la violence s’est effroyablement rapprochée de l’école « 

Light of Love » Zoé, La directrice de l’école doit faire preuve d’initiatives et de débrouillardises pour 
contourner la corruption et la terreur infligée par la junte . Elle doit protéger les jeunes garçons en créant 
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les difficultés économiques continuent d’affecter presque tous les aspects de la vie quotidienne. Les 
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apportée par Solidar’Birmanie leur permet de donner plus d’espoir à ces jeunes enfants. 
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A Yangon toujours chez les sœurs de Don Bosco, Solidar’Birmanie a fait don des salaires des 
instituteurs pour l’année scolaire. Les sœurs ont cette capacité de rassembler beaucoup d’enfants des 
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Vous pouvez nous retourner vos dons en visitant notre site, www.solidarbirmanie.fr   
Ou bien par virement (RIB ci-dessous) ou bien par chèque à l’ordre de Solidar’Birmanie à l’adresse 
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nous ont été communiquées par nos correspondants birmans reconnaissant des actions que nous menons 
avec Solidar’Birmanie . La situation dans laquelle se trouve le pays est toujours aussi problématique. La sécurité 
reste très aléatoire selon les régions. Les denrées alimentaires essentielles aux familles et aux enfants (riz, huile, 
œufs) sont en forte hausse de prix. Le pouvoir d’achat est considérablement diminué. La pénurie alimentaire 
entraine le déplacement des populations des régions en conflits de guerre vers l’ancienne capitale Yangoun. 
Enfants et familles logent dans des abris insalubres des quartiers défavorisés. Déplacés, les enfants ont 
abandonné l’école. Ils sont envoyés par les parents pour ramasser tout ce qui peut être recyclable afin d’en 
retirer quelques kyats (monnaie birmane) à la fin de la journée. Pour ceux qui travaillent, les salaires n’ont pas 
augmenté de plus de 1 à 1,50€ par jour. L’insuffisance d’approvisionnement en carburant a provoqué une 
importante inflation du prix de l’essence et a entrainé le ralentissement des activités de production ainsi que 
la mobilité des birmans. La situation étant difficile, les demandes d’aides nous parviennent. 

 

TRANSFORMER LES HISTOIRES EN ESPOIR « UN CŒUR UN ESPOIR » 
 

     Les projets auxquels ont participé les donateurs de Solidar’Birmanie ont été une réussite. Ngaih No, 
petite fille de 12 ans opérée en novembre 2024 pour plusieurs malformations cardiaques vit dans le foyer 
scolaire de Guillaume. Elle a retrouvé le sourire, va à l’école gouvernementale, a beaucoup grandi. Ses résultats 
scolaires sont très satisfaisants. Récemment Ngaih No a remercié Guillaume reconnaissante que la vie est une 
chance et un bonheur « merci de m’avoir sauvé la vie ». 

 

 
 

           Ngaih No opérée du cœur depuis 3  ans 
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     Lin Lin Htet une petite fille de 8 ans opérée en avril 2026, vit à Yangoun dans sa famille. Elle n’a jamais 

autant souri, mangé, et joué avec ses amies à l’école gouvernementale. Après son intervention, elle est retournée 
dans son milieu familial composé de sa maman diabétique qui vient tout récemment de subir une amputation 
de l’index de la main. Lin Lin Htet a été recueilli au foyer de Guillaume pendant toute l’hospitalisation de sa mère. 
Son papa continue à travailler avec un salaire très faible et aléatoire. Elle a été parrainée en juin 2026. Cette 
action de soutien consiste à assurer une aide financière mensuelle pour maintenir les liens de l’enfant dans sa 
famille, lui assurer une bonne alimentation et le suivi dans son parcours de surveillance médicale opératoire. 

 

           
 
     Le budget de soutien parrainage mensuel (35 euros) comprend L’achat de 24 kg de riz, 2 litres et demi 

d’huile, 30 sachets de boissons aux céréales. Des cours de soutiens scolaires complémentaires pour palier à son 
retard dû à sa pathologie, achats de fournitures scolaires et vestimentaires.  

 
Phyae Phoo Ngone une petite fille de 10 ans, originaire d’un village isolé de l’état Shan en Birmanie souffre 

d’une malformation cardiaque rare et complexe. Son cœur ne possède qu’un seul ventricule fonctionnel, une 
pathologie aggravée par des complications pulmonaires. La famille vit dans une grande précarité. Le papa de 
Phyae Phoo Ngone est lui-même malade et entièrement dépendant de sa femme au quotidien. Sa mère 
journalière dans une briqueterie travaille sans relâche pour subvenir aux besoins de la famille. Solidar’Birmanie 
s’est engagée pour aider au financement de l’intervention chirurgicale. Les premiers examens pour poser un 
diagnostic précis en vue de l’intervention chirurgicale à Bangkok ont été réalisés. L’avis des chirurgiens est le 
suivant : aucune opération ne pourra réparer complètement son cœur, mais une intervention reste envisageable 
pour en améliorer le fonctionnement et soulager son organisme. Au regard des informations données par le 
chirurgien la maman de Phyae Phoo Ngone informe qu’elle avait renoncé au projet de cette intervention vu la 
gravité de l’opération.  

     Les dons versés par des fidèles donateurs à Solidar’Birmanie seront affectés  pour prendre en charge  la 
chirurgie cardiaque d’un autre enfant.  

 
Déjà en contact avec quatre autres familles dont les enfants souffrent de malformations cardiaques plus ou 

moins graves. Il y a trois filles (2, 3 et 8 ans) originaires de Yangon, de l’État Shan et de l’État Chin ainsi qu’un 
garçon (7 ans) originaire de l’État Chin. Pour les petites filles de 3 et 8 ans, l'opération est plutôt simple et le 
chirurgien est d'accord pour les opérer. Pour les deux autres cas, c'est un peu plus compliqué... 

 
 

BIENVENUE AU CŒUR DU DROP IN CENTER  NIMALAY. 
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CENTRE D’ACCUEIL DE JOUR 
 

 
 

Après un an d’expérimentation, c’est en juin 2026 que l’ouverture officielle du « Centre d’accueil de jour » 
a été officialisée. Le soutien financier  décisif de Solidar’Birmanie a permis d’ouvrir pour l’année scolaire 2026-
2027 une toute première classe,  faire tourner le centre au quotidien et changer très concrètement la vie des 
enfants déscolarisés qui vivent dans les quartiers les plus démunis de Yangon. Derrière la précarité de leur 
quotidien il y a des enfants au potentiel immense qui n’ont tout simplement pas la chance d’aller à l’école. A 
Dagon Seikkan des dizaines de milliers de familles vivent dans une grande précarité. Beaucoup sont arrivées 
après avoir fui la guerre ou les violences et vivent dans de petites maisons improvisées, parfois sans électricité 
ni eau courante. Les parents travaillent souvent comme journaliers dans des conditions difficiles et pour des 
revenus très faibles. Les enfants dès leur plus jeune âge participent eux aussi à la vie de la famille : ils s’occupent 
des plus petits, effectuent les tâches ménagères ou parcourent les rues pour ramasser des canettes, du métal et 
des cartons à revendre. Pour ces enfants l’école devient souvent un luxe inaccessible. C’est en passant dans ces 
quartiers pauvres que Guillaume remarque que certains enfants qui passent leurs journées dans les rues. Il crée 
des liens avec eux et propose aux parents de les accueillir pendant la journée au Centre de jour. Le Centre devient 
un endroit sûr pour reprendre une vie scolaire, partager un repas complet et équilibré à leur arrivée et un goûter 
avant de repartir, prendre une douche, se changer avec des vêtements propres, découvrir et retrouver le plaisir 
d’apprendre et surtout reprendre espoir dans l’avenir. Au Centre les enfants bénéficient de cours adaptés à leur 
âge et à leur niveau, de matériels scolaires gratuits ainsi que d’activités éducatives et ludiques avec 
l’accompagnement d’une enseignante. L’équipe veille à leur hygiène, au bien-être et aux petits problèmes de 
santé du quotidien. L’environnement créé permet à l’enfant d’apprendre, jouer, poser des questions et retrouver 
progressivement confiance en lui. Après quelques semaines seulement les premiers changements sont visibles, 
l’enfant ose poser des questions, participe aux activités et se montre fier de montrer ce qu’il a appris. Grâce à ce 
soutien le but pour l’enfant est de retrouver progressivement le chemin de l’école. L’équipe de Nimalay assure 
le transport de tous les enfants en venant les chercher chez eux le matin et en les raccompagnant à leur domicile 
le soir afin que le trajet ne devienne pas un obstacle à leur scolarité. 

Conformément aux statuts de l’association Solidar’Birmanie qui a pour but d’aider les enfants et familles les 
plus démunis et faciliter l’accès à l’éducation, nous avons décidé en soutien à Guillaume et son Association 
Nimalay d’octroyer un don de 3 100 euros (financement d’une année scolaire de juin 2026 à juin 2027). 
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Les postes de dépenses sont répartis de la façon suivante : 
 Encadrement et pédagogie : salaires enseignante et assistante, fournitures scolaires et activités, sorties, 
 Alimentation  
 Transports  
 Hygiène et soins de santé (consultations médicales, premiers soins, médicaments et examens 

médicaux, vêtements, 
 Soutiens aux familles pour assurer les besoins de l’enfant et faciliter sa venue régulière au Centre de 

jour. 
 

Au DROP IN CENTER L’HISTOIRE DE KYAL SIN, UN REVE EN MARCHE 
 

Kyal Sin, vit avec sa mère et ses quatre frères et sœurs dans une maison de fortune. Chaque jour la famille 
parcourt les rues pendant près de douze heures ramassant canettes, métaux et cartons pour moins de 1,50 € 
par jour à peine suffisant pour un seul repas. Pour Kyal Sin et ses frères et sœurs, aller à l’école restait donc 
un rêve lointain. Aujourd’hui elle franchit la porte du centre avec des étoiles dans les yeux, chaque jour la 
rapprochant de son rêve : enfiler son uniforme, aller à l’école et peut être devenir couturière.     
 

 
 

Kyal Sin et sa famillle dans sa maison 
Une chance pour Kyal Sin d’avoir été choisie par Guillaume pour intégrer le DROP IN CENTER 

 
A Yenangjaung dans la région de Magway, la violence s’est effroyablement rapprochée de l’école « 

Light of Love » Zoé, La directrice de l’école doit faire preuve d’initiatives et de débrouillardises pour 
contourner la corruption et la terreur infligée par la junte . Elle doit protéger les jeunes garçons en créant 
un foyer pour qu’ils ne soient pas réquisitionnés par l’armée. 

les difficultés économiques continuent d’affecter presque tous les aspects de la vie quotidienne. Les 
économistes estiment l’inflation entre 30 et 35 %, tandis que les prix des importations de base et des biens 
de première nécessité ont augmenté de plus de 50 %. Le prix d’un œuf se situe désormais entre 600 et 700 
kyats ; avec un revenu quotidien d’environ 10 000 kyats pour les ouvriers et les vendeur. (10 000 MMK = 
4,24€ soit 1€ = 2353 MMK) 

Au début de l’année scolaire Solidar’Birmanie a contribué à l’achat de 9250 kg de riz ce qui permet de 
nourrir les enfants de l’école. 

 
A Anisakan les sœurs Salésiennes de Don Bosco poursuivent leur enseignement en regroupant les 

enfants des familles pauvres de la région qui se trouve également dans la division de Magway. L’aide 
apportée par Solidar’Birmanie leur permet de donner plus d’espoir à ces jeunes enfants. 
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A Yangon toujours chez les sœurs de Don Bosco, Solidar’Birmanie a fait don des salaires des 
instituteurs pour l’année scolaire. Les sœurs ont cette capacité de rassembler beaucoup d’enfants des 
bidonvilles et de les faire grandir dans la joie et leur montrer que la paix est un bonheur. 

Le salaire des 9 enseignants représente 2750€ pour 6 mois d’enseignement. 
              

 
 

 
 

 

 

 

 

 

En plus de l’enseignement traditionnel, les 
sœurs apprennent aux enfants à vivre en 
communauté en partageant la vie journalière 
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«  Un don même petit peu transformer une vie. » 
« Ensemble nous pouvons leur construire l’avenir qu’ils méritent » 

 

En rejoignant la communauté des donateurs de Solidar’Birmanie, vous soutenez durablement 
notre action tout en bénéficiant d’un avantage fiscal : 66% du montant de votre don est  

Déductible de l’impôt sur le revenu  
 

Vous pouvez nous retourner vos dons en visitant notre site, www.solidarbirmanie.fr   
Ou bien par virement (RIB ci-dessous) ou bien par chèque à l’ordre de Solidar’Birmanie à l’adresse 
suivante  

                Association Solidar’Birmanie 8, Allée des Mandariniers 30000 NÎMES  
  
Nous souhaitons sincèrement que les projets soutenus par SOLIDAR’BIRMANIE retiennent votre 
attention.  Pour tout renseignement complémentaire nous restons à votre entière disposition.   

Nous espérons que vous aurez à cœur de rejoindre le cercle de nos donateurs et d’agir ensemble 
pour plus d’humanité dans ce pays.   
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